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1710 Oktober 8 . , Versailles A

SCHREIBEN1 VOM [COLONEL- GENERAL DES SUISSES ET GRISONS] ,
L[ OUIS- ]A[UGUSTE] DE BOURBON, [ DUC DU MAINE] , AN
[ALT] AMMANN[UND DERZEITIGENSTADT- UND AMTSRAT BEAT
JAKOB II . ] ZURLAUBEN, ZUG "EN SUISSE"

"J ' ay receu la lettre que vous m' avés escrite le 26. e  du mois passé

par la quelle vous me demandés la permission de faire venir chés vous
O

votre fils qui est prisonnier de guerre * vous devés sçavoir . . . , que

cela ne dépend nullement de moy mais puis qu ' il est relasché sur sa

parole je croy qu ' il n 'y a pas plus d ' inconvénient qu ’il soit en suis¬

se qu ' ailleurs du moment qu ' il ne peut faire aucun service je souhai-

terois bien pouvoir faire eschanger tous les officiers de la nation

dont nous aurions certainement grand besoin [ - bekanntlich lagen da¬

mals Frankreich und Spanien mit England , Holland und Oesterreich im

Kriege - ] ce n ' est pas d ' aujourd 'huy non plus que je me donne des mou-

vemens pour cela sans beaucoup de réussite j ' escris pourtant encore

sur ce sujet dans ce moment au commissaire des échangés afin de l ' en¬

gager a penser a nous : je suis très convaincu de votre bonne volonté

pour tout ce qui concerne le service du Roy [ Ludwig XIV . ] et suis per¬

suadé que vous continuerés a en donner des marques dans toutes les oc¬

casions qui pourront s ' en presenter , mais vous ne devés pas douter non

plus que sa Majesté ne vous sçache gré de la maniéré dont vous le ser-

vés soit au pays , soit icy en entretenant bien vos compagnies [ - die

eine der beiden , sich damals im Besitze der Zurlauben in franz . Dien¬

sten befindlichen Kompagnien befand sich im Garderegiment und hatte

Beat Franz Plazidus Zurlauben zum Inhaber , die andere gehörte Beat Ja¬

kob II . Zurlauben und unterstand dem Regiment Pfyffer , eine weitere

Kompagnie diente im Regiment Amrhyn in span . Diensten - ] . ”



1) Auf dem Adressenschildchen ist noch der Stempelaufdruck : "DE VERSAILLES"
angebracht , weiter finden sich noch einige Taxangaben.

2 ) Unklar , wer damit gemeint ist . Von den beiden damals nachgewiesenermas-
sen in franz . Diensten stehenden Söhnen Zurlaubens kommt offenbar keiner
ln Frage . So welss Gardehptm . Beat Franz Plazldus Zurlauben weder in
seinem Schreiben vom 24 . August 1710 - s . AH 150 , 241 - noch ln dem vom
20 . November 1710 - s . AH 139 , 62 - von einer Gefangennahme zu berich¬
ten . Auch im Falle von Lt . Beat Ludwig Zurlauben von der Kompagnie Zur¬
lauben im Regiment Pfyffer deutet im Rodel vom Oktober 1710 - s . AH 106,
6- 6i - nichts auf ein derartiges Ereignis hin . Beachte , dass in AH 150,.
241 zwar von mehreren Gefangennahmen von Soldaten und Offizieren des Re¬
giments Pfyffer bei Bapaume die Rede ist , doch findet sich kein Hinweis,
dass auch Beat Ludwig Zurlauben davon betroffen gewesen wäre.

Original , mit Siegel - AH 95 , 245 - 246
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